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1. Un « immatériel » qui est bien réel



Tous les jours nous envoyons des mails, nous naviguons sur le web, nous regardons
des vidéos, nous archivons des photos ou de la musique dans le Cloud. Nous avons souvent
l’impression que tout le processus est « immatériel » mais il n’en est rien.

La part d’émissions de gaz à effet de serre (GES) attribuable au numérique est passé
de 2,9 % en 2013 à 3,5 % en 2019 et son taux de croissance est d’environ 6 % et pourrait
passer à 9 % à court terme.

Si cette croissance se confirme, la part du numérique dans les émissions de GES
pourrait doubler d’ici 2025 pour dépasser 7 % (à comparer, par exemple, à la part des
émissions de GES des véhicules légers (autos, motos…) : 8 % en 2018 et celle du transport
aérien civil : 2,5 % en 2018).

Source : The Shift Project, 2021  

NB Dans la suite de cette présentation, les émissions de GES sont exprimés en g de CO2 eq
et pour donner un ordre d’idée, 1 km parcouru en voiture correspond environ à une
émission de 250 g CO2 eq.
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Top 4 des habitudes numériques les plus polluantes
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2. Viser la longévité et la sobriété



Des objets qui pèsent lourd sur l’environnement
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En moyenne, il faut mobiliser de 50 à 350 fois leur
poids en matières premières pour produire des

appareils électriques à forte composante électronique.



Garder plus longtemps ses équipements
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Faire durer nos équipements numériques constitue le geste le plus efficace pour diminuer
leur impacts : passer de 2 à 4 ans d’usage pour une tablette ou un ordinateur améliore de
50 % son bilan environnemental.
 Éviter de remplacer ses équipements numériques sur un coup de tête.
 Les entretenir et installer des protections contre les virus et les malwares.
 Penser au don, au troc ou à la vente d’occasion lors de leur remplacement.
 Privilégier la réparation au remplacement en cas de panne.

S’équiper léger

 Acheter du matériel adapté à ses besoins.
 Choisir des appareils porteurs de labels

environnementaux.
 Ne pas multiplier les matériels.



Limiter les consommations d’énergie
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Les technologies numériques sont le premier poste de consommation électrique au
bureau et le second à la maison. Le quart des consommations électriques des
équipements informatiques pourrait être évité. Comment ?

 Ne pas laisser les appareils ou les veilles allumés en permanence.
 Fermer le plus souvent possible l’interrupteur d’alimentation de la box et du

récepteur TV (une box consomme autant qu’un réfrigérateur !) .
 Limiter le nombre de programmes ou d’onglets ouverts et inutilisés.
 Désactiver les fonctions GPS, Wifi, Bluetooth sur son téléphone ou sa tablette

quand on ne s’en sert pas.
 Régler son ordinateur, et quand c’est possible, son smartphone en mode

« économie d’énergie ».
 Brancher ses équipements (ordinateur, imprimante, box…) sur une multiprise à

interrupteur pour faciliter la mise hors/sous tension.



3. Maîtriser le voyage et 
le stockage des données



Les e-mails
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L’impact de l’envoi d’un mail dépend du poids des pièces jointes, du temps de stockage sur
un serveur mais aussi du nombre de destinataires. L’envoi d’un mail équivaut à 4 g de CO2

et d’un mail avec PJ de 1 Mo à 35 g de CO2. Multiplier par 10 le nombre des destinataires
d’un mail multiplie son impact par 4.

Cibler les destinataires, nettoyer ses listes
de diffusion et supprimer les pièces
jointes d’un message auquel on répond.

Optimiser la taille des fichiers que l’on
transmet : fichiers compressés, images et
PDF basse définition.

Penser à utiliser des sites de dépôts
temporaires.

Nettoyer régulièrement sa boîte mail et
se désinscrire des listes de diffusion qui
ne vous intéressent plus.

Alléger ses mails



Les requêtes web
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L’impact une requête web dépend du temps de recherche et du nombre de pages
consultées. En moyenne, une requête web équivaut à 6,65 g de CO2. On divise par 4 les
émissions de gaz à effet de serre en allant directement à l’adresse du site. L’extension de
navigateur Carbonalyser pour Firefox permet de visualiser la consommation électrique et
les émissions de gaz à effet de serre (GES) associées à sa navigation internet.

Saisir directement l’adresse d’un site,
utiliser l’historique des consultations,
créer des favoris dans son navigateur.

Utiliser des mots-clés précis et cibler sa
demande pour limiter la sollicitation des
serveurs du moteur de recherche.

Vider périodiquement le « cache » de son
navigateur (il mettra moins de temps à se
charger).

Recherches web : aller au plus court



Le stockage des données
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Où se fait-il ? Dans les équipements personnels (ordinateur, disque dur externe…) mais
aussi de plus en plus sur des serveurs mails et sur le Cloud, ce qui donne l’impression
d’avoir accès à un espace de stockage infini et éternel.

Ne conserver que ce qui est utile, que ce soit en ligne ou sur ses équipements.
Stocker et utiliser le maximum de données localement. À chaque stockage et

consultation sur le Cloud, on impose des allers-retours entre utilisateurs et serveurs.
Stocker uniquement le nécessaire sur le Cloud.
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Choisir une résolution de vidéo adaptée à son écran.
Désactiver la lecture automatique dans les paramètres de l’application.
Privilégier la musique téléchargée ou les plateformes de streaming audio plutôt que les

clips musicaux.
Télécharger au lieu de streamer quand c’est possible.
Réduire le poids des vidéos que l’on poste.
Prendre du recul sur la façon dont vous sont proposés ces contenus vidéos et sur
l’intérêt qu’on leur porte réellement.

Le streaming (vidéos en ligne)

Les vidéos en ligne représentent 60 % du flux
mondial de données et sont responsables de près
de 1 % des émissions mondiales de C02.
Une connexion filaire est préférable à l’utilisation
du Wifi et à la 4G (la 4G à 20 fois plus d’impact
que le filaire).
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Le streaming : CO
2

émis / heure d’utilisation (g)
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Désactiver les notifications.
Supprimer les réseaux sociaux de votre téléphone ou au moins une partie d’entre eux.
Éviter les fils d’actualité des réseaux sociaux.
Ne pas lire automatiquement les images et les vidéos.

Les réseaux sociaux

D’après le rapport mondial de l’évolution du numérique DIGITAL
2022, publié en janvier 2022 par WeAreSocial et Hootsuite, il y a
en France, 52,6 millions d’utilisateurs des réseaux sociaux, qui y
passent, en moyenne, 1 heure et 46 minutes par jour. Facebook,
Facebook Messenger, WhatsApp, Instagram et Youtube
constituent le top 5.

Comment se désencombrer et alléger notre vie connectée ?
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Le numérique partout et pour tout ?

Des objets connectés offrent des services qui nécessitent des connexions quasi-permanentes
(récupération de données de la montre connectée sur le mobile puis sur l’ordinateur,
thermostat connecté…) et consomment de l’énergie tout le temps ou presque.
Quelle place voulons-nous donner au numérique dans nos vies, quel temps et quelle
attention lui accorder ?

Nous pouvons nous concentrer sur quelques usages numériques réellement nécessaires,
prendre du recul sur les offres gratuites et avec un accès illimité, basés sur la captation de
l’attention et la publicité, sur l’utilisation des données personnelles et sur la
surconsommation de contenus et d’équipements.
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